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Jraim la botrrie et 1€ scu/erdr des Noeb d I artrefois,les Hitrons
les pescrr:agss &J c€ctEs....n.is j'ai. petr de c€tte jnagErie!

Decrj.Cre 1e vjsage de I'enfant de la eeche,surgi.ssent tc s 1es rdsages &s :

ENFAIIT:' DU IOIIDE :

ITSA(ES ccrrus et FoclE€,pleins & s€nt6,Jolr€ x sonErlt,psfols feEds.
\E-SA(6 pJ::s loirrtairc,n n6s et dEs des g66e3 rEs dans la vlol'glce.
ITSIG €dgr€s et ELEtes de ceu T''i E-Eefit de fain.
VISACES dorlo-neq des bless€s et tcch.r€s,vj.ctjEs de ncs corflits.
'VTSTICES rwcrrlants des enfslta qul cisrnerl| et 'JeuLeft la pai\
VISACES uerqtr€s des erf311ts iml*roq.
llISlGS de to:s leg gosses \ricfid€s de rDs chaltages.

C'est A eevers tctrs ces WSACES et Dsr e{r( oue 1e crocessus de caix et.de 1itet6
po&srrivra sql choin

le "pet:! J6$s" a gradi, 1utl6, fa:iC, suscite lrte EPEBA}IS, assurE sa scrfTlErEe et sa rbrt...
IL i'a fait avec .n FIiqJR INEII{I.

tsLFANT DE RiffnE qui n'a janais ar drcit q:'a: r:&e ru:1e
et a.x ;rglEs co!-e{.urs guinar€s,
Ton aisdon r6veille en ncr:s i'n',j.ace des naissances,
Ta par,ret€ n.[.rs reccrlr!-a un cceup d'su'ant pcl-E
d6sirer et'ranloir ce fiDrde noreau ole tcn
rega!.i '.i'enfanl a s.lsct'G a Bei-hi.esn.
Que iolr Es!r'i.t di\rin jnrente enccrg
cheque jclr ce lB'iDE NEIJF ai,Ec tqs
Les enlants dr rcrde,avec bus 1es
i,dIIrEs al caelE d'erfant.

QT'S I^A JOIE ET IA PAIX DE IOEL

ILLIJIIINE T VO'I?E IIAISOI{

TOUT AU LOIIG DE L'AXNEE !

Edl teur r e s p o n s a b l e :  A .
Ce d6pot :  4200

BAW]N rue des Rem ar ls  2 ts te E ;?C0 i iUY
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A DIHT. CHBE SOEUR UARIE-IIAIIALIE !

Le 3 octobre dern ier , le  Chr is t  a  accuel l l i ,dans 1a jo ie  de sa
.q€sulrec t ion , notre bien chgre Soeur Mari.e-Nathal ie .

Beaucoup de nos f lan i l les ne la  connaissent  peut-Ctre pas,et  cependanE,
s i  "Pami l - l ,e  sans Front leres"  ex is te,c 'est  sur tout  grace A Soeur Mar ie-Nathal ie .

Lorsque je  su i .s  rentr6e en Belg j .que,en 1970,aprds s ix  annees de t?avai1
au home SLe Cather ine, j 'a i  e t6 envoyee A St  Servais ,Namur.  La,nos Soeuxs
avaient  ia  nesponsabiL l te  pddagogique d 'un Etabl isseoent  d 'Educat ion et  d 'Obser-
vat ion de 1 'Elat ,pour  jeunes f i .LLes.  Soeur  l , lar ie-Natha11e y t ravai l la i t  depuis
1e debut  de sa v ie re l i .g ieuse.  A cet ie  6poque,e l1e 6ta1:  d i rect r ice de 1 '6tab1is-
senent  et  Sup6pleure de 1a Conmunaute.  C 'est  avec tout  son coeur  qu 'e11e ouvra j . t
1es por tes de La Comnunaut6 aux fani l les d 'adopt ion.  A ce monent ,Les enfants
de Ste Catherine arpivaient en Belglque gr6.ce d la collaboratlon de I'oeuvre
d 'Adopcion d 'Anvers.  Nous avons pu a ins i  organlser ,a St  Servais ,et  a  p lus leurs
repr ises,nos r6unions annuel les et  d 'aut res reunions de t ravai l .C 'est  la
auEsi,que nous avons pu trouve la coll-aboratlon de nos prenj.eres Assj.stanteg
Socia l .es.

En 1973,Soeur Anna- i {uber ta,  d i rect l lce et  supCr ieure du Horne Ste Cather ine,
d € c e d a i t  ,  e t  j  e  f u s  r a p p e l 6 e  e n  l n d e  ,  a l o r s  q u e  j  e  c o n n e n q a  j . s  m a
d e r n i . 6 r e  a n n C e  d ' 6 t u d e s  d ' A s s l s t a n t e  S o c i a l e .  E n  c o l l a b o r a t i o n  a v e c
1' Inst i tu t  de Sciences Socia les de Bonbay, j 'a l  pu ef fectuer  mon stage de dern ldre
ann6e au hone tout en y aasurant 1es responsabilltes qui n'avalent 6t6 conflees.
Bentr6e en Belglque pou! terniner tron nCnoire qul conprenait deu:( voiets:"Du
boEe Ste Cather ine en Inde, i  I 'adopt lon en Belg lque", j 'a i ,une fo is  encore recu
Ia collaboration de Soeur l{arie-Nathal.le et de se ColdnunsutC. Nous avioDs
effectuC une =echerche aupres de B0 fanj.11es ayant adopt€ 116 enfants de I'Inde.
Une des concLuslons de ce t raval l  r6v61al t  1a n6cessi te  de 1a creat ion d 'un
servlce d'adoption qul prepslerait et acconpagnerait 1es parents tout au long de
leurs d6narches,et qui serait 6galenent accesslble dans les problemes rencontres
par 1es parents,par les enfants,et par aprds a ceux-ci lorsqu'i1s seraj.ent
devenus adolescents ou m€ae adultes.

, Soer.E Malie -Natha]ie , Soeu! Fulvle,llr et Mne Neukermans,llr et I.{Be Martin
llr et I' lme Bawin alnsi. que Anne Falque,une amle de l'€cole sociale,ont fonde
"Fanl.11e sans Frontldres"dont les statuts furent publi.6s deux ans plus tard
au "l4onj.teur Be1ge" 1e 14 ao0t 1975, Depuls lors,Soeur Marie-Nathal1e a assun6
la Pres j .dence Ce not le  a,s .b.1.  avec beaucoup d 'ef f lcac i te  en neme temps que
de d iscr6! : .on.

Lors de mon d€par t  en AngLeterre,e l le  a accepte de grendre en charge
le suj.vl de quelques fami.lles pour les follow-up Ces enfants.

C'est  sur tout  auprds des jeunes que Soeur Mar j .e-Nathal ie  a consacr6 sa
vie.El -1e avai t  des qual i tes d 'accuei l ,d 'ecoute except  ionneLs ,  E l Ie  avai t  un
regard de bonte empreint  de cet ie  del j .ca lesse du coeur  peu conDune .

"l,lous sorn:nes fagonn6s par ceux que nous cotoyons et que nous aj.mons "
d isa i t  Soeur  Ful ' r ie !  Merc i  d  Soeur  Mar ie-Nathal ie  pour  tout  ce que nous avons
r '3qu par  e i :e !  l lerc j .  au Seigneur  qu:  a faqonne son coeur  touc au long Ces ann6es
et  qui  I 'a  :endu capable dra j rer ,de conprendre,de pardonner !

Dans le  rexte qui  su iE,nous decouvr i rons com.nenE ]es jeunes ont  expr ine
Soeur Mar i .e  -Natha.L ie 6ta i t  Dour  eux.

nuer A
c e 1 1 e s

Dans not le pr idre,pour notre chele Soeur,nous 1ui
vei lLer sur "FarniLLe sans Front ieres".sur chacune
a r \  i ' l  r r  .  A ^  1 ^  n o i  n a  I

demancierons de conti-
des ian i l les ,  sur tout

Soeur A{ANDI F.C.

Derrrier Adieu dee Jeunea de Naltur

NATHALiE,

Nous n 'avons auj  curd '  hu j .  ,  qu '  un rnot  a fe  d i re:  UERCI.

M E R C I  p o u r  l e  C a p , c e E t e  m a i s o n  d ' a c c u e i l  e t  d e  p r j . d r e s .
Chez to i ,nous nous sent ions mieux que chez nous.
Le Cap,c 'eEai !  comne notre naison;nous pouvlons y Ctre vra inent  nous-mCrnes.
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MERCI ,

Natha.L ie,parce que !u nous prends te ls  que nous sonnes,avec nos nanques,
nos peurs,notre dCtresse,  mais aussi  avec nos pro jets ,nos espoj . rs ,
^ ^ r n a  i ^ i 6  ; o  r r : t r a a

pour ta  qual i t6  drecoute et  d 'accuei .1,
nou.9 savong que noua pouvons tout fe dire et que tu peux tout cox0Drendre.

NathaLie,d'Ctre une lunidre brill-ant au bord de notre chenin.

parce que Eu ne donnes . ianais  de consei ls  n i  Ce recet tes routes fa i tes.
nais  que tu es ia  pr6sente tout  € inplenent  d.  nos c6tes et  que c 'est
cela dont nous avons besoln.

NathaLie,pour  ta  gai t€ , ta  ferveur ,  ton sour i re.
Tu ne par les janais  de to i  car  ton coeur  nous est  iout  ouver t . , .

d'gtre s Lmple , hurnaine , hunble devant 1a souffrance.

Nathal le ,parce que tu nous apprends 1a pr iere,
tu  nous ouvres a la  Foi .
tu nous lnvlte3 a 1a vie de faDill-e de ta Connunaut6
tu nous fais rencontrer des freres et des soeurs au centuple.

de tourner notre visage vers le Seigneu!,

Nathalie,pou! ta tendlesse qui nous faconne;
sans e11e,nous ne serlons pan ce que nous sormes.

itlERCI, parce que tu nous apprends Ia jole et qae tu la vis avec nous.

P.qRDON, Nethalle pour 1a peine que nous avons pu te faire,

PARDON, de t 'a iuer  s l  Ea1.

Maintenant que tu as rejolns Celui que tu as tant cherch6,
gafde nous au creux de ton coeur.

Nous savons que tu ea vivante,
avec tci,nous voulons rendre glace p6ur touc ce que nous avons
vecu et  que nous v ivons encore avec to1.

Tous enseuble ,maint enant , nous prions ces paroles que !u aimes tant:

ltrn PEe,je ro'abardcrne d. toi. Faia de rcr c-e quirl te plajra.
Q.ni que h: fasses de ro1,le t€ !@!cie.
Je suis fEet a td-lt,j'acc€pte talt.
Po-rru g:e ta vol-a:t€ se fasse en [Di,en'icutes tes cr€sture.s"
Je r|e cesire rien d'artre lrEn Dieu.

Je rlgEts nEn €trE enFe les riEins.
Je te 1a Ccn'€s.rrDn Dieu.a!'ec tcx$ I'aE-!c de fiDn ccc-ue
pcce qle je t'e:!E,et que ce rn'est m besoin d'orr de rc dorner,
de nE rsltf,Ele enEE 'Les rT4irs s3rjs ineg.E€. a!€c r-['E jnfintre confierrce,
c.ar ru es 5En Pere.

RETJNI LE 25 NOVN1BRE 1989

LE CONSETL D 'ADJ{TNISTEATION F.S.F A ELU A L ' iNANIMIT'

Seur Anandi
PRESIDE}TTE DE TOTBE ASSOCIATIOII

TOUTES NOS FELfCITATiCNS A NOTRE NOWELLE ET TRES CHEBE PRESIDENTE
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LES ENFANTS ET LA FOI

cffitreutdhenod
on a ressorti les bergers, ra sainte vierge et le petit Jdsus d,e ra criche.

C'est NoiI et les enfants s'imerveillent.
,llais allons-nous leur laisser croire

que Dieu aujourd'hui ce n'est qu'un personnage de pld.tre ?

'EST le Petit J6sus. 1i.... a
crie. s0r de lui, I 'enfant de

trois ans en monl!3nt le cruciitx de
non bure lu.  J ' l i  repense a lu i  e l  i
ses Dorenls ce matin-li quand une
mamln. un Deu DIus taro. est venue
inscrrre son'fils au cat6chisme. Elle
me confiait ses diflicult€s : ( Je ne
vais oas i lf, messe. mais ie crois
quani i  m€me.. . .  Et  e i le  a io i rca i t  cn
r;onkant son fils : . Je lui ai parle,
bren srlr, du Peti( Jasus, il sait c'e que
c'est... r Il y avait tant de bonnc vo-
lontc et silremcnt d'espirance -
I'esperancc que son fils croie i son
Ioui ! - qui je n'ai pu qu'approu-
vcr. Avec ufle Petlle Senc c:Pen-
dant...

J€sus. ce ntest
pas un reue !

Cornme cette maman. (roo de Da-
rents er d'edr:cateurs per'sisteni i
i lenser que < Ie mleux c5( dc < P3r-
tir ' dr. Pe!i( Jesus o er ensuite de
raconter sa vie...
Alors. quand vient No€l. iis se

" frottcai lcs mains r. Voiii le mo-
ment ideal pour commencer leur
i n i t r r t i o n :  "  i l  c r a i t ' r a e  i o i s .  i r  m i -
nuic. un enfant dens une etabfe... "
La creche. 1a paiile. Ies ber_gers et les
meqes ,eui  nc son(  Das rors I  c  esr
- 'csIs  le  Roi . . .  r  er  lcs '  vor ] i  rnev i l . r -
b ienent  entr i ines a tenrr  un langage
emDrelnt  | . le  '  nen er l leux "  I l - : : ! -
i lne .cs f , lus eur :es.  cer tes.  : t  .cs
conduit i I 'attlncirissemenr. Mais il
laisse de c6te le mvsiere de ia Nali-
vite. Nous retournons deux miile
1ns en Jr f lere (3ndis  que l 'enfan( ,
lu i .  imagine que lout  commencc au-
iourC'hu- i , , iev:nt  ces oersonnages
dc piitre,.. Le mvsrdri du Chirst
dans nos vicJ scrait-!i d cc point obs-
cur et lnsalsEsable oue nous ne pou-
vons uen ej.: latssc: transoaraitre
aux enfants 1 '

L ' l_comme: lg inr  par  par ler  du .  Pe-
u l  Jcsus ! .  en paf tanI  de I 'h ier  de Je-
sus a! .  r lcu de notre aujourd 'hui
avec lu l .  l l  arnve presque touiours
que nous cn res l ions la .  Nous.r i ions
li'ouve le q truc !. Et nous sommcs

pris a notre proprc picge. Quellc
idee.  Dar  exemgle.  de nommer un l r -
vre d le li i,re ciu Peti( Jesus " : sne
croix : " ia croix du Petit Jesus " .
l '€e l ise:  . la  maison du Per i r  J i -
suJ". Aujourd'hui encore, des ou-
vtSgcs €l ces Crolx en restenl A cslte
rec iesentat ion d 'un Jesus "  oet i r , .
Y 'comDris  sur  )a crorx.  Et  : i res sa
rdsurreirion. Est-ce la notre foi I En
fait. de c:tte mrnidre. nous four-
vovons les en fans, lnvolontaire.
m6nt. bien siir... Et eux ils senblenr
sadsfaits. En apparence...

Y en a des ,, J€sus ,,.
mais qui ctest le urai ?
C'esr mercredi madn. Beatrice, qua-
tre ans. fait les courscs luec sa ma-
man. Pasant devant I'eglise. elle rd-
c lame:  n Je veux a l ler -vo i r  J isus i
h crdche. - Tu sais. dit la mamrn.
nous sommes Dressees. - Je veux
vorr J€sus i la'creche. insiste I'en-
frnt. c'est pas lon"- ! o Devant h
grendc crec ie.  un i is tant .  on ne c i i t
i rcn.  Tout  i  couo.  Beetr ice-  d 'un r i r
rnd ieni .  s  icr ie  

' .  
Eh b ien,  Ia  Sainre

Vierse,  e l le .  ce n es l  Di ls  une maman
aussl- senulle cue r6i ! - Et pour-
ouoi ?-cemancii:. stuoefaite. li ma-
nian.  -  Bcn,  parce due J€sus.  i l  est
mouiile et sa maman ne I'a pas
. : i ; rnge. ,  5 'JDDrocnfnt .  .u  mr.mrn
s loe ico i t  ru  i i r  e i fe t  les Lrnse:  ce
Jesus lonr  moui i ies. . .  h  caus6 d 'un
pot de lleurs renvese !
Un autre enfant. Patrick. a manifes-
td son dtonneme::t devant la cre-
che : . Le P--tit Jesus, il bouge pas,
lt est mofi oela. '
Ces rdllexrons ne sont Das excsp-
tionnelles. A No€l. des cinteines de
tout-oetits imaginenl aue c'est Ie
wri'Ferit J6sus* qui esi ie dans la
creche. Pour eux.-qui sont sans ex-
perience, tout esr Dossibic. Ils nous
lnrendent ciire : . Le Perit Jdsus va
bientdt venir. , i ls chanrent et ils
nous enrendent  ch lnrer  :  "  I I  esr  ne
le divin enfant. " Naivement. ils
Drenne:r l  nos prro ies i  l r  lc r t re .  Er
i lu , rnd nous leur  d isons :  .  S i  ru  n es



'Das sage, le Petlt Jesus ne viendra
ias '. 

-ou 
bien- apres No€l r " Sois

lentr l .  srnon le  Petr l  Jcsus vr  p icu-
rcr  ' .  ne nOuS elonnOnS PaS de.PIO-
voouer oes reDonscs comme cSlle oe
ce nerr t  Er ic :  (  Maman.  e i le  d i (  tou-
iours r-a. mais Jesus. d'abord. il ne
plcure lamais. c'cst pas comme ma
lcrlre scEur I "
ll sutflrair de peu pourtant pour qu€
les toui-Detrts ne tesleni pas dans
J ereur .  Di re.  out .  que i 'on v f  '  vo l r
une crdche ". Mais'preciser oue Je-
sus n'est oius dans li criche !-Sinon
on melaige tou( dans I'esorit des
enfants... Parce ou'ii conrinriait A le
voir. ainsi priseit€ dans des lieux
differents (maeasrns. eelises), Jean-
Francors un jour a constate : n Eh
bienl  Y 'en l  Jes Jdsus.  mais qui
c 'cs(  le  Vra i  : )  '

Les enfants riclament
' des prophites
Le crichc pcur eider i rappeler ia
naissance du Sergneur Jesds- ll faut
a l ler  o ius lo in .
A Noel. les chretiens meditenr un
evinement sdrieux er s'assemblent
pour une dtonnan(e celcbration- On
fete I'Ernmanuel. . Dieu-avcc-
nous '. Restcront-ils dc simples
conreurs ou des historieos ? Les'cn-
fanc riclamcnr dcs prouhdtes ! Di-
sons-leur le mvstcre- dd cct cnfant
que rut le Christ ressuscit€. En qui
deji ia prxenc!.-l 'emour et Il paro-
le vivante de Dieu etaient cionnes,
Iivrds. abandonnes au monCe et
pour  le  monde.  Ce don de Dreu.  les
hornmes d':uiourci'hui en ben efi-
cient et pour l-e plus srand nombre,
aYf,nt m'eme de'le rEconnaitre. En
reconnalssant cette pres€nce et ce
don de Dieu. Ces hoirmes. dcs fem-
mes er  des enlants imcrvei l lcs  sont .
condui rs  indvrrablement .  au temDs
.le Noel. i CeDlaccr leu15 rEsards de
la crec le vers 'chaque honi rc .  cha-
oue maison.  Duisoue Ia se l rouve
desormars la 'verr lab le n la ison de
Dieu.  La ' , ' ra ie  c :dche. . .  Eccutons les
entants.  Jaceucs.  quare rns et  de-
ml  (  T 'Js v i .  , , r  re  Petr r  J isus, j rns
notre criche ? - Non. ripond An-
dre. meme ige, parce qu6 Jesus. ri
est plus dans une cr6che. Et ouis,
m€me quand il erair oetit. c'eit le
S c i r n c u i .

'Peu-t-€trc 3vci-veus i orisent envie
de Doser la question que la foule
adrissait A Jcm-Eapdsri au bord du
Jourdain ; n Que nous faut-il fai-
re " , Quc farrc ir Noel rvcc les en-
fants ? Comment vivre le soir du
24 ci6cembre I Les occasions d'intcr-
ven(ions discr!les e! aesoectueuses
n€ manquent  prs.  Per  ia  t rad i t ion-

. neile prcbarari6n des cedeaux et des
invLraiioris. on peut eider les enrants

a s ouvnr a ceux qut leut sonl moins
fami.iiers. Et surtout a ne pas Ct;e
des dcmandeurs exigernts. Que les
enlants 0cvlcnnenl pour vous et
oour leurs vorrns le ' pirc Noel ",
ii vous souhaitez maint6nir ce decor
de fCte...
Il an'ive qu'ils participcnt aussi a la
lecture d'un texre evanqeliquc. Nos
cornmentalrcs dolvent mettre en re-
L ief  le  Bonne Nouvel lc ,  la  tore er
I'dlonnemcnr cie iltafle en enrsndair(
tout ce que I'on dit de son t'i ls. I-c
respccl de lous ceu-x qui, les pre-
mlcrs. ont entoure Jesus el dc Lous
les aurres jusqu'a ceux ci'J.ujour-
ci'hur : leur reconnlissance vis-i-vis
de Dieu. A I'eglise et chez eux
pcur-€tre, les enlants sont presenc
Quelquefois i,. la priere. Quelte pni-
r i  '  Quels sr lenc is  "  Comme nr  

' ieur

rdvdler  Dreu, . l ' lnvrs ib le,  I ' lnarrendu.
sr nous nous laissoos accaparcr oar
ce qui se voir, et s'il n'y a ilus d'es-
pac-s Libres dans nos vics obur Ie re,
ionnaitre et l'xccueillir 1

ANoiI...
et aprCs No€I
A ccnains moments, les enfanrs ne
s€ron( Das loin dc oerccvoir oue la
foi fait'regarder les' gestes genlreux
de tout homme comme des actes de
Iumiire, d'espirancc et de rappro-
chemcnt. Co-mmc autant de' ihe-
mins sur lesqucls Dieu vient. Dieu
d6ji demeuri. Dans ces moments-
lA., et datrs d'autres, ils ocuyen(
s'etonner - intirieurem6nt du
moins - de nous sendl heureux de
deoendre de Jesus. de nous recueil-
l i r -pres de lu i .  e t  d 'adorer  Dieu en
le contemolant. Comme I'ont fair
avant nous Marie. Joseoh et les Ma-
ges ? E: ranr d'aures'depuis deux
irille ans T

Percoivcnt-ils aussr olus clairer.'lent
un appel I Y repondenr-ils pa.fois 1
Llesuent-us s aDDrocSeI mvsteneu-
sement  du 

' 'se ieneur  '  
Jesus ?

Commencent-iis ir cioire avec nous
devant la creche. ouc la vraie, l ' in-
Cestrucrrb le c :ecne-ou Dreu se ;e-
iour t  d 'habi ter .  c 'esa nous-  cest  Ie- - ^ n , ' { a  

^ ' . . i  - , , *  4  1 1 , ' i  - , . '  .- - . .  - -^  -ussr .
les enfanrs...
Mais ce n'est Das au temos de Nogl
seuiement  oui  tout  commencc Oour
un enfant. Tout commence dCs i-ins-
tant otr ii a pu vivre avec des chrd-

N ^ a l - - . ^ ^ ^^ . -  . - - . -  JU  ( r i

_Sr.,a.nde tele, n'est qu'une etape pri-
vl.legiee sur nos chemiDs qui peur il- .
lumlne! tcs enlan6. 5t nous crovons
une seule minute que vraiment'c'est
possible, tout est sauve. Bon Nodl I

Francoise DESTANC



d ' a u t r e s  p a y s .

LB DRAPEAU T{ATIONAL DE L'ITDB

BIcr,aa

Le 1!  ao0t  1947, jour  de la  dCcla. ra l lon de 1 ' Independance de 1 ' Inde,
1'Assemblee Constituante adopta un nouveau dlapeau.

Io r lnqnaerr  h ' i ional  de 1 ' Inde est  hor izonta l  e t  t r ico lore.Les couleurs
6tant  en propor t ions € gales ,  cormeneant  par  Le safran fonc6,en haut , le  bLanc
puis 1e ver t  f lonc6.  Au centre de la  bande b lanche se t rouve une roue,couleur
b leu nar ine,a 2 i l  rayons ,  appe. l -6e "Chakra" .  Le dessin de la  roue esc celu i  du
chapi teau du "Salnath L ion"  d 'Asoka,  Le d iandtre de ]a roue a,a peu prds, la
lalgeur de la bande blanche. La propoptj.on de la la?geur par rapport a ia
longueur est de deux a lrois.

En accord avec la tradltj.on indlenne,Ies couLeurs de la "Chakra"
sont pleines de signj.fication. Les couleurs ont 6t6 j.nte"pretCes par Ie
Dr Radhakri.shnan en terses philosophlques. ' 'Bhdgrrra",ou la couleur ox:mge,
s igni f le  }a renonciat ion ou le  d6s in t6ressement  .  C 'est  la  couleur  des y€te-
ments des ancj.ens soldats hindoux,au monent oo.,dans un effort desesp€re pour
vaincre d'accablantes di.f f lculte s , i.Is se sacri.fiaient et sacrifiaient leurs
femmes et leurs enfants plutot que de se rendre. C'est 6galenent 1a coulerE
adopt6e par 1es Mahrattas qul renplacdrent , pendant un certain tenps, conne
grande puissance,les etnp€reuls rlongols. "Bhigrra" rappelle actuellenent au
peuple de J. ' Inde qu ' i1  dol t  Ctre lnd l f f6rent  au:  gains natCr ie ls ,et  se
consacrer  a son t ravai l .C 'egt  aussi  la  couleur  des pret res et  des ascdtes
et de toute personne se rendsnt aux c6r6Eonies Eeligleuges.

Le blanc ,au centre reprCsente 1a h:ni.dre,1e chenln de la v6ri!6
gul guide notre conduite.

Le vert rappelle notre attache au sol, "notre rapport ici-bas avec
1a vie v6g€ta1e de J.aque11e dCpend toute notre vie".

La roue d'Asoka.olac6e au centre de 1a bande blanche.est Ia roue de
ta tol aiiIGE-iEG-:.rl . Sa corrLeur rapperle 1e bleu du firoa.nent se
d€plaqant  touJours.  D 'apr€s }e Dr .  Radhakl ishnan, l -a  v€r i t6  (  ou "satya")  et
i.e devoir (ou "dharna" ) de\rraient gtre les princi.pes cont"6lant tous ceux
qui tlavaillent sous cet enbldme.

La roue repr :esente Cgalement  fe  nouvenent .La,oU i l .  y  a s tagnat ion
i l  y  a mo?t ;  1A o0 i1  y  a oouvenent , i l  y  a v ie .  L ' Inde ne doi . t  p lus r€s is tet
au changement ,e l le  doi t  se mouvoi r  e t  a1]er  de I 'avant .  La roue represente
aussi  1e dynanisme d 'un changement  paci f ique,et  de ce fa i t ,cet te  deviat ion
ne r€voite personne contre le sentjnent national , synbollque 6gaLement, pou!
1e Mahatma Gandhi,de la volont6 de I'Inde de conqu6rir son ind6pendance au
noyen de "son prcpre appui" .

L a  r o u e  r e m o n t e  j u s q u ' a u  4 d m e  s c i d c l e  a v a n E  J . C .  , c r e s t - a - d i r s  b i e n
avant  ie  ternps de 1 'Empereur  .4 .soka.  C'6ta i t  un ancien symbole brahmanique et
q . l l r r i r i h i c l F  F 1 1 a  a n r \ n r n ,  r ^  l -  m 6 m e  d a n <  l A s  s i f p s  n y ' 6 h j c f ^ F i . r t p s  r i e  1 :  v r l i 6 e  d g

I ' f n d u s .  E l l e  r e p r 6 s e n t a i t  d a n s  l e s  r e L i g i o n s  d e  1 ' f n d e , d e  l a  P e r s e , d e
1'ancienne E6ypte,c ie I 'Assyr ie  et  de la  Crdce,ce symbole so la i re .  V ishnu ,  1a
o - e n e p  r ' . - a a  i e  t r 6 q e n . t 2 t j ^ r  e ^ r - e n i -  l A . i i v r F F  l ' F i n r f 6  a q f  - a h p 6 < c n i 6 F  a U

iantheon handou portant dans une ma:-n la "Chakla" , symboJ- e du dynamisme et de
I a  l u s l i d r e  u n i v e r s e l - e , e t  d a n s  f ' a u t r e , l a  " S h a n t a "  ( c o n q u e )  s y m b o l e  d u  s o n ,
L 'autre force Cosnioue.

La roue adopt6e aujourd 'huJ.  dans 1a banni .ere par  i ' Inde et  par
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Les echos recueil-Iis nous laissent supposer que 1a j ournee peut etre
consideree comne une r6ussj.te. C'est \rrai que 1e beau tenpg encourageait a
la promenade et que lee locau:r mis a notre disposition sont palt Lculj.erement
accuei l lants et  fonct ionnelS.

L'accds facile et la grande possibilit6 de parklng sont CgaLement
t lds appr6c16s.

Nous etions prds de QUATRE CENTS au rendez-vous et ce ne sont pas
ceux qui  habi tent le plus 1oi .n qui  sont n€cessairenent absents. I l  y en a
qui son! " f iddles" quel  que soi t  1 'endrol t  de not"e lenconcre.C'est ainsi
que nous avons eu la grande joj.e d'accuei11j.? une fa.ni11e franqaise qui
habite a la f rcnt iere Suisse, des fani l les du Gd Duch€ de Luxembourg, d 'autres
encore de 1'extr€me sud et de i 'extrOne nord de pays,tous unis dans une
grande fraternite.

La Journ6e a rapport€,grace a votre gen€rosi t€,un b€n6f ice de JO.00O
francs sans parler du Eagasin Indien part iculj.erement bien flour:ri et qui a
battu un record de vente.

Nous voudrlons dire un tout grand MERCI a tous ceui qul,de pfes ou de
loin,ont contrl.bu6 d. lrorganisatlon et a la r€useite de cette j ourn€e.lrlerci
egalenent a ceux et celles qui,sur place,ont spontan6Eent offelt leur service.
Nous voudrlons cependant clter,tout partlculldrenent , nos alris Anne et
Jean-Marle I{ELSCHEN gtace aurquels nous avonE pu dlsposer des locaux du
Coll6ge N,D et qui se sont "investlgn e fond, avant ( pr€paration ) pendant
(repondre a tout et gtre partout d Ia fois) et apres (remlse en ordre des
Iocaux ) .

Presque toutes nos A6gistarteE Sociales avaient pu se lib6rer pour
perticiper A 1a journ6e. E11es ont eu la Joie de retrauver les fanj.11es
avec lesqueJ- ies el1ee avalent "chenj.n€" 11. y a LJN an.. .DzuX ans. " .CINQ ans.. .
D IX  ans  . . . ou  p lus ,

Un seul reglet ! ! ! Le nangue de psrticlpatj.on de nos plus grands
enl'ants. Mais s0rernent, j.ls seront plus nodbreux I'an prochain...

Nous nous reJouissons d€jA de noug retrouver,plus Donbreux encore
lors <ie notre prochaine rencontre acruelle en 1990.

t lERCf- a tous ceux qui prennent des init iat ives

6oit po'Jr aider financj.alement nos hones
soi t  pour  coni l ibuer  au-x parra inages pr is  en charge par  F.S.F

Aprds nos am:s P:er :e et  Lydia PIRARD ( l4agasin T iers-mondc -Deux f lo is  i

Jean-Marc et  Nlco le BYA (Soi r6e 
"  magasin Indlen)

Claude et  Claudie MINIER (Vente de car tes Indiennes)

Jean et  Lea LEYENS (Qui  soni  impl iqr :6s dan6 tous 1es coups)

ce sont  cet te fo is :  Jean et  Mi . re i11e NINTN qui  v iennent  a leur  tour  d 'organiser ,
avec succes une op€rat ion " l lagasin Ind ien" .

Er ic  ec Viv iane DE R:DDER ( i4agasj .n  lnd ien)

Encore BRAVO et IIERCI
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UTE FAIifiLI,E QITI BEITRE D IAI{DHERI AVEC SOI{ EI{FIXT,A EIJ L'OCCASIOI{ DE PARTICPER

A I'NE RE}TCOTTRE DE PAI{II-I ES IXDIBII{ETi QITI ONT ADOPTB IJil ETIFAT{T DE St CAIIERINE I S

ItouB.

SIIE OI'S FAIT RAPPOBT DE CBTIE D(PEffiENCE.

Le 1!  novembre ' -989.nous sommes par t is  pour  Bombay, le  coeur  pJ.e in
d 'espoj . r  e t  de bonheu!  pour  enf in  rencontrer  notre f i ls ,notre pet i t  PRASIIANT.
Depuis Lors,PRASHANT egaie notre v ie et  est  source de jo ie  pour  ses f reres et
soeurs et nous somes plei.ns de reconnalsaance que son chemin et le notre se
soient  c lo is6s.

Le 18 novenbre fut ,au hone Ste Cather ine 6galenent ,un jour  m6morable,
puisque la  premiere rencontre entre palents adopt l fs  de I ' Inde,"get- together" ,
A !aque11e nous avons eu Ia chance de pouvoir participer.

Les Soeurs et 1es Assistantes Soclales avaient envoy€ une invitation
a environ 70 parents ayant accuei.l.Li un enfant de St Catheriners Home.

Une vingtaine de parents se sont retrouves,avec Leur enfant et furent
regus chaleureusement par Soeur PUSHPA,1a sup€rleure du home,ainsi que par
1'Assistante sociale et pa! ltesdanes C€BIAWALLA et Nl.lime METHA repr6sentant
I'Indlan Councll of Soclal Welfare. Mafheureusenent lrAvocat du hone Monsieul
KAPOOR 6tait emp€ch€ en dernldre Elnute par une convocation lnportante aupres
de Monsieur 1e Juge.

Le but principal de ce rr get-together" , consistalt surtout en trois points:

i )  En Inde 1 'at t i iude des parents v is-a-v is  de l 'adopi lon est  ce11e de galdep
sur tout  le  secret  a 1 '6gard des aols ,des vois ins et  aussi  de l 'enfant  adopt6!
Trds souvent,l-es pafents partent quelque tenps et reviennent avec leur b€be
"duquel la ndre a accouch€ entretenpsr'.
Toutes les responsables intefvenantes , ont Dls 1'accent gur cette attitude
fausse et sur le danger qu'elle conporte pour lrenfant su-rtout sril apprend
La v6rit€ "dans la rue'? et en eet choqu6 pour 1a vj.e,
Les Assls tantes Socia les ont  ins ls te sur  le  fa i t  qur i l  faut , t res jeune,
raconter  a I 'enfant  cet te h is to i re d 'anour  qui  l ie  Les parents a leur  enfant ,
que crest  LUI  qu ' i ls  avaient  chois i  par  a!0our ,  conne les pafents sr6ta ient
rencontrCs eux-aussi  e t  a ines pour  la  v ie .

2)  La deuxldrne par t ie , t rds in t6ressante et  6nouvant  e ,  con s is  ta j . t  en tdnoignage
de ccuples adopt j . fs  presents.  Les autres parents avaient  a ins i  la  convic t ion
de ne pas Ctre seuls avec ]eu!s probldnes,!'laj.s que d'autres couples avaient
- . recu des s i tuat i .ons analogues.  Ains i ,un grand-pdre t€noignai t  de l fadopt ion
de son f ' - ls ,et  ce f i ls  adul te  et  nar16 raconta i [  lu i -meme son exp6r ience
de l i ls  adopEe et  de pere adopt i f  a  son tour  d 'une pet i te  f i l le  de 18 mois.

Nous avons a notre tour ,expose nos mot ivat j .ons d 'accuei l l i !  not re
pet i t  PRASHANT. Not le  at t i lude suscj . ta  1 'a t tent ion des repr6sentanles de
I ' ind ian Counci l  o f  Socia l  tn ie l fare pour  lesquel les le  fa i t  d 'adopter  un
enfant ,avec d '6ventuels  problemes,c ians une fa-ur i1 ]e nombreuse (nous avons
d e , a  o _ u a t r e  : n f a n r s  b j . o l o g : q u e s )  6 t a l t  u n  f a i t  i n h a b i t u e l .

3 )  L e  t r o i s i e n e  p o i n r  d e  c e  c o l l o q u e  6 t a i t  r e s e r v e  a  I ' a s p e c t  j u r j . d i q u e  c j e
I 'adopt ion en Inde.  Les Hj .ndous ont  le  dro i t  d 'adopter  UN FILS.Les fani lLes
i'lusulrnanes et les Catholiques ne peutrent avoir que le droit de garde pour
les enfants adopt j . is .  En regard de cet te s l tuat ion,une des reprasentantes
de l rAvocat , repondai i  aux quest ions des parents.

Le "Cet-together" se tefminalt dans une atmosphere chaleureuse et tout
1e nonde 6ta i . !  d iaccord pour  renouveler  cet te exp6r lence enr ich issante.

Maggy et Jean-Claude MULLER
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JOYEUX NOEL !

Vorcr qu l l nou3 l reprls en tnarin.
ll s'cst ertgag€ sur nos routcs. pclit ct vuln€r.1ble.

Il se sen de nos propres mots pour s adresscr e notls.
Il parrage notrc rnrp.rissance. notr€ fragilite.
nos sourdes pc res et nos bruyaDts lranspons"
ll .r rouch€ no(re vie.

Le uronde nc soullhra plus sans qu il ,te sox lirl
D€sorrnais lc solitaire aura un compngnon de rorrte.

Il rr y aura plus de plaies ir parrser
,ru rl u.rrl rj'.rbord embrassdrs.

iion rnysrEre n €st guere ddmesur€ :
il sst modcstc comme tout ce qui esl bon ct vrai:

c csr pourquoi il rJ€passe tout notre bhrff.
rort lorre panache er nos mts€s eo scin€.

Il n {tale pas sd puissalrc :
al esr pctn.
urt etlfdlr( rr€ dans un de nos berceaux.

Un jour poun.rnt. lc mende devra reconnai(re :il vision :

les lrrrrnbles de grrur et les pacifiqtes

prcnrJront posscssron de Ia terre;

ct lout ce , lur l  csi que senrhiant. r l isp.rral lra.. .

l )orrr qrrr . tur.r connu. v€cu el t€noigtr€ l .rnrour,

s o(\ ' t l rn u| l  noul 'el  aventt :

rrorrs retroit totts,

rrou:i 5cro[5 homrnes pour Ju bon.

I € tez  Nod l  !

5r vous cro,uz ,Ire i ,rrnour cst plus lon que l .r  l rarrrc.
plrrs tbn que Ie urai.  plus fon que la mon..

FE,TEZ NoE,L !
l : ' !  l i l  vous le f€rez un seul jour...
Vous le f€terez toulours...
Vorrs le f€rerez [rernellernenr

EFM{EE FS.F A\IT I{IEEINEN GALI-BALI

I'lon s e i gneur GAH-BALI,E\€que de Guntur, 6 t ai t
en Europe, i l  y  a quelques semaines,et  i i
s 'est  deplace d L idge pou!  y  rencontrer
notre TxCsorier,l ' lonsieur MARTIN.

1 1  v o u l a i t , d ' u n e  p a r t , r e m e r e i e r  F . S .  F
pour l'aide financidre que nous lui avona
d6ja octpoyee pour  lu i  pernet t :e  cer ta jnef
construct j .cns,et  d 'autre par t ,  exposer  1es
probler0es auxquels il" est confront6.

F.S"F s 'esE engage a prendre en charge
pour UN an (cela sela pevu chaque ann6e en
ionct ion de not te budget)  le  sa la i re des
profesaeurs de deu:( 6coles cie Guntur quj.
accueillent un nonbre illportant d'enfarts
orphel ins.

Un autle projet a particulielenent
r e t e n u  l r a t t e n t i o n  d e  F . S . F .  C r e s t  c e l u i
de perttrettre,d. celles de nos fanillee qui
J .e d€aieent ,de "sponsol iser"  Les f ra is
relatlfs a La prlse en charge de ces
orphelins par Monseigneur GALI-tsAlf "

p . l r t F  I t  n ^ r r F r . l  i n r . e  I r h q h J l I A f r a h i  I F

IogeDent , les l iy rea et  objets  c laasiques,
etc" . .  chaque enfant  co0te envi ron
i . 600 F " B par an . Cette some vlendlait
s t a j o u t e r  a u x  5 0  R u p l e s  ( e n v . 1 6 0  a  1 8 0  F . B )
que le Gouvelnenent Indlen accorde par
nois et par orphelin.

Ce parrainage ne pourra naLheureu6enenl
pas Ctle destln6 a tel ou tel enfant bien
pr€cis avec lequel Ie "parrain" pourraj. !
entler en contact. En e ffet , exactement
conme cela se passe dans ncs hones, l rEv€que
ne d6sire pas que te1 enfant soit pivil€gie
par  rappor t  i i  seg pet i ts  ca$arades. . .  on
r ra . l2 . iF  l . . r  I  l -

l lais nous saurons que chaque tranche
de 5.600 F envoyee a Guntur  ,  permet  t ra
qu'un enfant orpnelin soit compldtement
pr is  en charge par  l '6quipe de Monseigneur
GALI .BALT.

Pour drautres penselgnenents ,  vous
pouvez vous adrssser  d:
Monsieur  Ren6 MRTIN
Rue Mlchel I{ALLET 27
4[80 oupeye
T e L .  0 4 L /  6 L . 5 4 . t 9



S.O.S xotrol1/ - uP
Lorsque chacune de nos fa.nilles constj.tue son dossier pour 1a Haute

Cour de Just ice,e lJ-e g 'engage of f i .c ie l lement  (devant  Nota j . re)  a t ransnet t re
pendant  CINQ ans,  i r imestr ieLLement  d 'abord,puls  seme s t r ie l l  ernent  ensui te ,un
' !  or . rou-uo oe t  enr  anf , .

DL son c6t6,dans le  mCr0e dossier ,F.S.F se por te garant  d.u respect  d.e
cet  enSagenenc,

Nous comprenons que ce Eravai l  repCt i t r f  pu isse devenj . r  fast id ieux
pour certains parents.

Que dire aLors du pesponsable de F.S.F qui chaque ann€e reqoj.t environ
CINQ CSITS Fo11ow-Up en quatre exenplaires (i franqais * 3 anglais ) ce qui
fait DEI':( IiIILLE docuxoents sur lesquels i.1 doit: signer - dater -cacheter et,
s i  poss i .b le a jouter  un pet i t  not  en angla is  I  l  I

Ce n'est pas tout ! : Le docurnent franqai.s doit Ctre class€ dans une
farde propre a chaque enfant tandis qu'iI dolt transmettre IJN exenplaire
anglais au home et deux exernpl-aires a I'Indlan Counc11.

Ce n 'es i  pas tout  !  :  11 faut  ten l r  a  jour  Ie  tab leau des CINQ ann6es
en coule (en noyenne 100 a 125 enfants) sur leguel sont pravues,pour chaque
enfant, les 14 cases Fe1atlves chacunes aux 14 fo1low-up que chaque fan11le
doit transmettre pendant la perlode de elnq ans.

Mals cet 6nome travail ne seralt pas pasticuli.dreaen! penj.ble si les
choses se passaient  conme el -1ea devra lent  se paEser . . ,

EEIJEi !!! Qu'est-ce qui compllque sultout notre travail ?
1) 0n oublie de nous ienvoyer 1es follow-up ce qui n€cessite un not de rappel

(aussi gentil que posslble de la part du responsable) nais qui provoque
parfois des r6actions nolns gentilles de la part de certains parents.

2) 0n oubl i .e des renselgner soi t :
- le non ,adresse et autres coordonn6es de I'enfant (que nous ne pouvons

donc identlfler )
-  l o . '  . l a  h 5 i - i i i ^ n

-  1 o  . '  d o  { r r c o m . n t

-  re  n qu IoaJ.ow-up
- Ia slgnature des parents
-  1a date
-  l c a  n h o i o s  d e  

' l  r o h f a n E

3) Et  sur tout  on n6g11ge le  nornbre exact de photocopies (UNE f ranqaise +
TROfS anglaises )

Cornrne 1a plupart des docr-rnents sont red.ig€s i I 'encre bleue iI esi bien
d i f f i c l l e , s i n o n  i r n p o s s i b l e  d ' e n  f a i r e  d e s  p h o t o c o p i e s , c e  q u i  o b l i g e  v o t r e
serv i teur  so i t  a  t rouver  en v i l ie  une photocopieuse per fornante,so i t  a
recopier  l -u i -mCme votre texte.

POWOIIS-NOUS VOUS DE]4ANDER D I ETRE AIIB'ITIFS A TOUT CELA !

}IE I{OUS ffTIISEZ PAS ! ! !

Merc l  de prendre les d isposi t ions qui  ccnviennent  pour  nous a ider  dans notxe
travai l .
MERCf aux la :n i l les (major i ta i res heureusement)  qui  font  I 'e f for t  d '9 t re
lonctuel les et  prec lses dans 1a r6dact ion des doeunents a ins i  que dans le
nombre de copies.

Et ll 'Ot BLIEZ PAS: Lorsque l'enfant est 16git!n6 ,de nous envoy€r UNE photocopie
f ' rangaise de 1 'acte de l€g i t imat ion et  TnOIS copi -es de
traduct ion en angla is  so i t  r6a1is6e par  t "aducteur  jur€,
so i t  Legal is6e A i 'Ad-min is t rat  j .on Cormunale

DE:IA, UX TOUT CRAND r,rmcr
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Lcr rucr dc Bombay xrnt pa*ilot d'or (surto 6)

TTYTERVIEW DES CE}IS QUI VIVENT DANS LES RUES DE BCMEAY

Par 1es atudiants du servj.ce "Moyens de coxnnunications social-es"

Sophia Col ldge -  Bcmbay

SHYAM i(j An: AVEZ-VOUS QUELQUE CHOSE A DACTYLOGRAPHIER ?

Face a la  gare Vlc tor ia  se dressent  de nonbreuses 6choppes.  L 'une
d'e11es est celie de ShyarD Kunar. Il est dactylog?aphe
partj.e Cu trottoj.r face A un nagasin de photocopj.es.'

originaire de Bangalore,Shyan Kunar est le type
en d6gespoir de cause se tourne vers de petits Eetiexs
pour gagneP de quoi survivre.

publj.c et occupe une

m€oe du dipioDe qui,
co@e La dactylographie

Shyan Kunsr a un dipl6ne de conoerce de lrUniverslte de Bdngalore.
Dds qu ' i l  eut  obtenu son d ip l6ne, i1  se n i t  a  chercher  un eroplo i .Mals 1es
enplols €talent blen dlfflclles a t):ouver et i1 f0t bientot dCcourag6.Quelques
moj.s plus tard,son frere Eourut et 1a eharge de sa fanll-1e retomba louxde[ent
sur ses jeunes 6pau1es. Heureusenent 

"11 
eut 1a chance de trouvef, un euploi de

dactylo aupr€s de I'organisati.on Indienne de Recherche Spatj.aL. Poultant , ce t
enplol n'6tait que tenporaire et bLent6t,11 se retrouva sur 1a rue"

Sa soeur ,qui  v iva l !  a  Donbiv l l ,Bonbay, l 'encouragea i  venl r  1 'y  reJ o indre
pour y tenter sa chalce. Crest ainsj. qu'i.1 arriva dans cette v111e en 1!82.
Devant f i-opossibilite de trouver un enploi satisfaisant dans une entleprlse,
11 comenqa e ranener des travaux a taper chez 1ul a DoBbj.vli. Mais 11 en avait
peu; probabledent parce que 1es gens h€sltaient e confler leurs docr.rments a un
nouveau venu et qui parlalt e peine lrHlndl. C'est pourquoi 11 d€cida de
s ' lnsta l ler  dars 1e centre de la  v i l le ien ef fe t ,11 avai t 'entendu d i re que
1es dactylographes 6taj.ent tres denandes dans le quaftler dee affaires. Et
cela s 'av6ra exact  des 1e prenier  jour .  Les aut les dacty lographes insta116s
devant la gare Victoria fulent bien heureux de se decharger d'un excedent de
iravalL aupr€s de ce ncuveau collegue.

Shyan Kunar parle fort bj.en I'anglais et dit que ce.La,iI l-- dolt a
son pdre qul  1 'a  tou jours pouss6 af r -n qu ' i1  pulsse avoi r  "un bon eropJ.o i  dans
une bonne f i rne" .  Pourquoi  a- t - i l  chois i  la  dacty lographie corme p iofess ion?
Cela est - i l  rentable? IL d i t  qu ' i l  a  tou jours a im6 ce1a,m€me i  Bangalore or)
i l  e ta i t  connu pour  sa rapid l t€  et  son er ' f l icac j t6 .  Cependant , i l  n 'avai t  J  anais
pens6 i  en f la i re  sa profess i .on,  Cela nrest  pas i rds rentable car  j . l  n 'est  pas
payd i  Ia  feu: . I le .  I1  a un : ra j . lenent  mensue]  que lu i  donne le  propr i€ ta i le
de 1a photoccpieuse car  i1  occupe son l ro t to i r .  Son employeur  le  t la j . te  b ien
et  le  considdre comme un col ldgue.

a  ^ r t ^ i  F a e e a n F , l a F t  e F c  d l i a h f :  p .  d p , : U e 1  n i - l i e u  V : e n n e n t - i : S  ?
' 'Ce 

sont  sur tout  de jeu ies 6tud:an:s c ies co l ldges qu:  ont  Ce longc t ravaux,
ccmme des rn6mor"res a taper .  Je tage aussi  des Cocuoents jur i .d iques ef ,  enor-
rndment  Ce le t t res.En rnoyerrne,  je  tape 20 a 30 t ravaux par  jour" .

Y a- i - i l  de la  concurrence de 1a par t  des autres dacty lographes?
"Ch,ouln d i t - i l .  "Quelques-uns cnt  une machine e lect r ique qui  est  t rds
ef f icace. I ls  font  leu!  t ravai l  deux fo is  p lus v i te  r ia is  j .1s sont  p lus chers.
Je ne peux vra inent  pas esperer  rn 'en achete!  une noi -ndEe;cela d€pend vrs iEent
de mon enployeur .  J 'a i  t res peu de repos dufant  la  journ€e car  i l  y  a enorm6-
ment  de i ravai l .  J 'a i  dro i t  i  une Cemi. -heure Dour dfne!  et  deux ou t ro is
pet i tes pause- the.  "

C'est  un met ier  6puisani .Shyan Krmar commence a txaval l . ler  a  9H 1e
. F A 1 - i n  i  e n r r , i  1 O t {  f e r '  a . i  i ' e  y . q  q p <  / i F - l a . F m e n t S  , t n ! f e  S C n  d o m i C i l e  e t  S O n

l ieu de t "avaj .1  lu i  prennent  p lus d 'une heure.
Heureusement , i l  n 'est  pas mar16 et  n 'a  donc pas de responsabj . l i t6s .

Quand a- t - i l  f  in tent ion Ce fonder  un foyer  ? "  Je ne sais  pas "  d i t -1 l .
"Pour  f  instant  je  i ravai i . le  tou jours pour  souteni r  na fami lLe A BangaLore.
Je voudr :a is  d 'abord b ien $ 'etabl i r  a  Bcmbay et  cr6er  ma propre ent :epr ise.
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Quel-1e entr:eprise? Dactylographie et photocopie ? Mais une photocopi.euse
n ' e s t - c e  p a s  t r d s  c h e ! ?  "  O h  o u i . , c e ] a  c o r i t e  e n v i r o n  2 0 . O O O R S  ( e n v . 5 ! . 0 0 0  F . B )
Je ne peux ner0e pas r€ver de pouvoit epalgner autant d'arBent! Je separ-s un
trds vi.eil honme alors,avec la charge d;une fami1le. Je sais que je poulrais
exnplunter  auprds d 'une banque, . .na is  noug verrons. . , , '

ri rencontre 6galenent un probldne linguistique car il parle seulement
Kannarese ,son d iarecte d 'or ig ine,et  Angra is .  Toutefo i .s , i l  d6vore res r i \zes
dont ie but est d'apprendre au lecteur d. par).er et a 1i."e rapi.denent 1'I{indi
et  le  l larath i .

Songeant au pass6,Shyam Ku,aa! est tles a'ler a propos du temps et d.e
1 'argent  d6pens€s pour  obteni r  son d ip l6me.  Personnel lement  ,  J  e cro ls  que d.e
plus en plus de jeunes atudiants devraient penser i se sp6ciah.ser dans une
carriere qui J-es i.nt6ressent 'rralment p1ut6t que de poursui.vre aveuglcnent un
dip l6ne".  Toutefo is , i l  ne peut  p lus i -naginer ,  A I 'heure ac tue1le ,  ch inger  de
profeesion.  L ' tdce de chercher  un autTe enpJ.o i  p lus rentable le  rebute.seLon
I u i , l e  t e n p s  e n  e s t  p a s s 6 .

Ains i ,cet  home poursuivra cet te profess ion aussi  longtemps qu ' i1  le
pourla .

Nandlta JATECAONKAR

DES ITOUVBLLES DE I IOTRE GBAIIDB FAIILLE .  -  -

Na i ssances

Une pet i te EDWICE n€e le 21-10-89
chez Andr€ et Sandra VANDERSTRAETEN - DESME.I

Une petj.te AURELINE
chez Bernard et Sanj ana

Nous souhaitons "blenvenue' a EDWICE et AURELINE et f€licitons les heur:eux
parents et g?ands-parents

Uaxigse E

Paul-EniLe BAUCNEE et Benedicte ESPEEL
dont nous annonciong J-es flanqailles dans notle revue n"12 de avril 37
se sont donn6s Ie Sacrement de n:afiage le 16 septenbre 1989

Calou JANSSEN et Raymond VAN HERCK
ont  uni  Leur  v i .e  le  29 ju i l le t  1989

Nous souhaj.tons "BONNE RoUTE" e ces deux jeunes couples

5 6 c d s

Monsieur  Joseph FILI tsER
Le Cpand-Pdre de Quenr in et  Emi l ie  ?ONCELET

Madane DESMIJTER
La manan de nos Adninistrateurs Mr ei l4rDe MARTIN - DESI4IJTER
et Grand-llanan de Hanza , Anandi et Geeta

Madame ERCIER de BruxelLes
La maman du Pdre MERCIER , profe sseur au semlnaire de Bombay et

aun6nier de notre hone Ste Catherine

NF 'NNMAN - qr ' l . lTTMANt.FE

Nous nous associons A }a pei.ne de chacune de ces fa.ruj.l]es



qbonn€monl3

C€ bullelin est envoy6 d toules les fomilles el omis de {Fomille
sons fronlidres)r osbl.

Renouvelez vile volre obonnement 90 en vironl lo somme de'
'150 troncs o nolre compre 240-0E6078{.10 de Fomille sqns
lronlieres osbl, rue Nomont, 5, 4601 Voux-sous-Chevremont"

Si vofie versemeni esl sup6rieur o 150 ircncs (merci!), le surplus sero
consid€r6 comme don pour nos enfonts en Inde.

Tout don d'ou moins 1.000 froncs vous permet d'obtenir une
otteslotion fiscol€ en vue de deduife lo somme de vofre
d6clorotion d'irnpols.

Le builelin de versemenl ci-ioint vous invite d... cna pos remettre
o demoin ce que.. .D
Ne diles pos (on vo le toiter... foifeslel merci!

VOt S SOt EAITE VOUS IIIFCIRI'IEn . . .

des Congr€s i Lidge A 20H

"Un jour 1 ' adoptlonn . . , du r€ve i 1a r6alit6
par le Doctau! Jean Yves HAYEZ P€dopsychiatDe

"D6Bir  d 'enfant ,  D6gi r  d '€ t re palent"
pa.r le Docteur Maurice TITRAN p€diatre

SE INAIRES Au slege social de CARIA rue des Ixellois 3 A Lidge

T F ! l z t i  1 (  a a r " . i  a F  t  2 r)H 'rDj.fficult6s psychologi.ques de la palente adcpt.ive"
par 1e Dr L€on PIAVAUX PadoFsychi.atre

' rDossier  m6dical  de I 'enfant  adopL6"
par 1e Dr Paul-Jacques LAMOTTE P6diatre

" ' D ' u n e  f a n i l l e  d  I ' a u t r e "
par Mr l4ichel HORION PsychoJ.ogue

Fart j .c ipat lon aux f ra ls  :  200 F

Nous vcus s ignalons deux p6r iod iques t r imestr ie ls  in teressants:

"Comi i6 d 'Act ion pour  Ie  Dro i t  de 1 'Enfant  i  1 'Adopt lon"  CADEi
rue des August ins 30 4000 L idge

"Ecole des Parents et  d ,es Educateuls  de Belg ique" E.P.E
place < ies Acacias L4 1040 Bruxel i -es.

COEEIREX9Eq au Palsis'

Vendqedi 1g J anvier

Vendredi_?? el!e:!f

--:-i_z-.i::_:_--:___::j:

. Ieudi  17 nai  i  1aH

LECTURE
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1 1  t t * *
t t t a

I{ELCOII{E A TOUS LES ENFANTS QUI NOUS SONT ARRIVES
J t  *  l . l l  *  t  . t  t  + t  I  *  +  . f ,  * +  |  |  *  *  t f  *  *
a t * *

Jean-Franqois NININ 26 J anvier
rue Altzj.nger 18 5790 Athus

Geeta CORNELISSEN 18 f6vr ier Bycul la
Slefaniestraat 16 2018 Antwerpen

l4anuel- MATROULE 15 avril S.C.H
Rue Em. Vandervelde 27i 4501 tsellaj.re

Eni.Lie BOOCAERTS 15 avril S.C.H
Rue du Grand-Bry 24 6110 Montigny- le-Tilleul

f4ax ANEN 27 av?il S.C.H
Rue de Luxembourg 27 8140 Bridel  (cd.D.Lux. )

Delphine GILON 5 mai S.C.H
Rue Grosses Pler?es 77 4330 Grace-Hol logne

Marine VAN QUAETHEII 5 na1 S.C.H
Chenln de Recogne 33 5602 St Plerle-Llbraaont

Anandine BONFoND 17 juin S.C.H
Rue de Lognoul 13 4084 Fe*1erea

Mary-Laure QUIQUEI{POIS 15 Juillet S.C-H
Rue de Willerzie Z 5890 Rienne

Benjanen DELAIINOIS 15 Juil1et S.C.H
Rue Louis ltlar€chal 100 \368 Oreye

Sunati ADRIA&\SSEr\ 7 octobre S.C.H
Langenberg 29 2451 , Lichtaart

PFashant MULLER 23 noveEbre S.C.H
Boulevard R.Schunan 6 83q0 OLn (Cd.D.Lux. )

EN 1989
* t t t

llne MARCHAL

ST ANANDI

I'Ime PAQUE

Mme KELLEB

l,lne IIARCHAL

MelLe ENGLEBEFT

l{ne DESERT

Mne TIITEUX

I4ne DESmT

ST ANANDI

ST ANANDI

MeLle JEITZ

UNE ilAISOII POIJR 1IIEOPHILE

Grace aux in i t ia t i .ves pr tses par  cer ta ines d.e nos fani l les,nous
avons, jusqu'e ce jour ,  r6col te  190.000 F pour  "Une rnaison pour  Th6ophi le ' , .

I l "  resta i t  Conc 110.000F a rembourser  au , 'sponsor"  qui  a  a i rnablenent
a ' /ance La scmne necessai re i  La const iuct ion de La rnaison,  (actuel lenent

Lors de scn Consei l  d  'Adnin i  s  t ra t j .on du 25 novenbre 1989,F.S.F a
d 6 c i d €  d ' a p u r e r  c e t i e  C e t t e  d e  i 1 0 . O C O  F .

Les d l f f6rentes act ions qur  pourra ient  encore et re nen6es en
laveur de ce paFai.nage , contribueront donc a rembourse! la tr6sorerie
d e  F . S . F .

I )5  i  q  VFPI 'T
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II.s SOIfT SI BIEI{ SLEVBS,.. . CES COSSES QIII UEI'RB}T DE FAII{. . .

I1s sont  s i  b ien 6 lev68, les gosses qui  meurent  de fa in:
I ls  ne par lent  pas ia  bouche p ie ine,
I ls  ne gdchent  pas leur  pain,
Ne jouent pas avec la oi.e pour en faile des boufettes,
Ne font  pas des pet l ts  tas au bord de leur  ass iet te ,
Ne font  pas des capr ices,  ne d isent  pas:  "J 'a j .ne pas cal "
Ne font pas J-a grinace quand on enldve un pLat.
Eux,ils ne tlepignent paa pour avoir des bonbons,
I1s ne donnent pas aux ciriens ie gras de leur iambon,
Ne courent pas dans vog ja.nbes,ne gFi-npent pas partout.. '
I 1 s  o n t  l e  c o e u r  s i  l o u r d . . . q u ' 1 . 1 s  v j . v e n t  a  S e n o u : . . .
Pour  avol r  leur  repas, i ls  at tendent  sageDent . " .
I ls  p leurent  quelquefo is ,  quand qa dure t rop longtesps. . .

Non, non , raisurez-vous , i.ls ne vont pas crier:
C e s  p e t i t s - l a , 1 I s  s o n t  t r o p  b l e n  6 1 e v 6 s . . .
Eu: , l1s p leurent  sans bru l t ,on ne les entend pas,
Et  l Is  sont  s l  pet l ts  qu 'on ne les vo l t  n€ne pas. . .
I1s savent qu'iIs ne peuvent rien attendre de leur nere:i
I1s chercbent stotqueEent leur riz dans la poussiere,
Mais t1s feDnent les yeux quand I'estonac se to!d, I
Quand la douleur atroce Lrradi.e tout le corp{r...

Non,non,soyez tranqui l les ,  l l .s Re vont pae cr ier,  I
I1s n 'en ont plus la force:
Seuls leurs yeux peuvent par1er. . .
Ils vont croiser leurs bras sur leur ventre 8onfl6,
I1s vont prendre 1a bonne pose pour faire un bon c1ich6...l
fls oourront douceEent,sans brult,sans d€ranger' -.
Ces  pe t i t s .  en fan ts  l a . , . I l s  son t  s l  b len  6 lev6s .  ' .

T'II EIIFA.ITT

Un enfant aesis su! un Eanc
Attend desespereEent
Est-ce auj  ourd'hui
Qu'une main se tendra vers lui ?
Son legard est suppl iant:
I tEmmcnez -mn i .  i e  qF r .e i  vo t re  en fan t
T a  m a  P a r q i  1 -  ̂r ! l -  h r l " i  r

Vous n 'aurez pas de souci
Je ne demande pas beaucoup
U n  p e u  d ' a m o u r  e t  c ' e s t  t o u t " .
Mais personne ne s 'ar rote
Pour Lui  ca lesser  1a tete
t r f  :  a  : r r .An . lFc  dans  sas  b ] : as :

" J e  t ' a c c u e i l l e r a i
Je te donnerar un foyer
Je cherche un enfant
Qui veuille devenlr gxand
Qui ne denande pas beaucoup
U n  p e u  d ' a m o u r  e t  c r e s t  t o u t r r .
Le coeur  br is6
Le v isage nou11]e
11 qul t te  son banc
En se demandant:
"Est-ce denain
Qu'on me tendra la  main ?"
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Denise ROUX

B6Atr iCE COUDERS



le mot
du fr6sorier...

4C

nos enfonls en Inde vous diseni
I.U2.5OO fois merci!

En-{9E9, les mols d pcrlo.ge,r, e solidqrit6 e et c ACn6rosil6,, n'ont pos
ere vqtns pour nos fomilles cdopllves et tous les omis de.foniill€
sons fronfleresr.

Grdca d votre-generosi16 sponlon€e, nous ovons pu lronst€rer, en
volre nom, {.&4i1.500 froncs o desllnoiion de nos homes en Inde :

Andh6r,
Motlgoro
Colcutto
Bondro
Guntur (6cole)
Boruiour

y compris les porioinoges d'entonts ei t'oide speciflqu€ d deslomilles inc ennes dons le b€soin.

un:tidnc r€gu = un fronc vers6!

Nos frois generoux sonl quosi nuls.

C'esl p€urquoi vos dons sonl ochemines Intagrclemenf vels l,lnde
el coniles oux moins de ceux ef celles qui, sui ploce, connotsseni
les besoim et en fonl le meilleur usoge. Nous. recevons de
nombreuses lethes de remerciements. Notre oide permet d nos
Homes d'oller 6 r I'essenllel)r pour les enlonts.

MERCI pour : . vos dons
- vos porc'noges
- votre sens du portoge d I'occosion de morioges,

profession de foi, d6cesi etc.- vos coremes de portoge
- vos ochols d nolre mogcsin indlen

ensemble : CONTII{UONS et mercil

qtteslqllons f lscsles

Fin,onvi€.90, nous vous fefons porvenir les ottesto ons flscolesqul vous permetlronl de d6dujre vos dons de vos revenus
imposobles 89 (exercice flscole 9O). Mlnimum des dons : i;000 Fpor on en un ou plusieurs versemenls.

Un probl€me? Des oueslions?
Ccnlqctez notre tr€sbrier : R. MARTIN - lF-,l. O4'i l64.54.19
rue Mlchel Hollet, 27 . 4490 OUpEyE
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